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Les différentes guerres au cours du temps
A quelle réalité la guerre renvoie-t-elle aujourd'hui ?

Envie d’évasion
Pendant ce temps de confinement nous nous sommes tous
sentis seuls et avons soif d’évasion. Allez, en route vers le
Portugal et le Japon !

Quelle vérité pour les femmes
d'aujourd'hui ?

Victorine," accablée" de son propre décès
Victorine, jeune fille de 18 ans, a été portée disparue alors qu'elle rentrait chez elle un
soir. Son corps a été retrouvé deux jours plus tard près d'un ruisseau.
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- Le mot guerre est en réa lité
d'ori gine ger ma nique. Deux
sens le défi nissent. Au sens
large, elle repré sente toute
espèce de com bat, de lutte
voire de résis tance  et au sens
strict  elle est une lutte armée
entre groupes sociaux ou entre
Etats. Pro vo ca trice, cette for-
mule de Prou dhon retient l'at- 
ten tion "la guerre est inhé rente
à l'hu ma nité et doit durer autant
qu'elle  : elle fait par tie de sa
morale". Selon lui, l'hu ma nité
s'est, en effet, affir mée et civi li- 
sée dans et par la guerre. Nom- 
breux sont les pen seurs qui - à
une autre époque que la nôtre -
en ont mon tré le carac tère, à
cer tains égards, posi tif.
D'autres, dont SIg mund Freud,
s'in ter rogent sur sa néces sité :"
la guerre écrit-il, ne se laisse
pas éli mi ner  ; aussi dif fé rentes
et que leur répul sion mutuelle
sera si vio lente, il y aura néces- 
sai re ment des guerres." les vio-
lences guer rières consti tue- 
raient uns sorte d'exu toire pour
ces éner gies mor ti fères.

 
1. La seconde Guerre mon- 

diale : une guerre d'oc cu pa tion
 
- La Seconde Guerre Mon- 

diale est en réa lité un conflit
d'ordre mon dial qui a bou le- 
versé l'équi libre de notre pla-
nète, aucune popu la tion n'a été
épar gnée, aucune âme n' a
autant souf fert que pen dant
cette guerre. Les sen ti ments,
ainsi que les esprits, ont été
mis à rude épreuve durant
cette période pour ceux qui
l'ont vécue alors que, dans les

dates, cela ne parait pas très
long. Ce com bat, est resté
gravé dans nos mémoires. En
effet, ce conflit mon dial nous a
fait gran dir dans nos esprits et
nous a sou dés. Effec ti ve ment
l'union euro péenne s 'est for mée
après cet affron te ment mon dial.
Il nous parait pour tant impen-
sable de devoir com po ser
encore, et tou jours, avec les
guerres. De fait, les vio lences,
dont le 20ème siècle a été - et
dont le 21ème siècle est encore
- le théâtre, sont parmi les plus
cruelles, les plus inhu maines et
les plus des truc trices de toute
notre his toire. La des truc tion
sys té ma tique de popu la tions
entières, les explo sions de furie
hai neuse ont atteint de tels
som mets que la ques tion de la
mise hors-la-loi de la guerre est
deve nue, aujour d'hui, un enjeu
essen tiel et prio ri taire. Kant
avait ouvert la voie de la
réflexion sur la paix inter na tio- 
nale durable dans son Pro jet de
paix per pé tuelle (1795).   

 
2. Guerres justes et injustes.
 
- La guerre  prend aujour d'hui

de nou velles formes. Elle
implique une pro por tion de plus
en plus impor tante de civils,
d'une part. Elle vise fré quem- 
ment, d'autre part, des cibles
mal iden ti fiées ou inac ces- 
sibles, car les acteurs n'en sont
plus que rare ment les nations
ou les Etats (les auteurs d'actes
ter ro ristes ne font pré cé der
leurs actes d'au cune décla ra-
tion de guerre ; en outre, ils ne
les reven diquent pas tou jours).

Lire à ce sujet : Isa bel Som mier,
Le Ter ro risme , 2000  ; Michael
Wal zer, De la guerre et du ter ro- 
risme, 2004 ; Thé rese Del pech,
L'En sau va ge ment, Le retour de
la bar ba rie au 21ème siècle,
2005.

- Les guerres appar tiennent
au passé. Mais si l'ob jec tif - le
règne du droit -  peut ral lier les
théo ri ciens comme les hommes
poli tiques de toutes les nations,
la ques tion des moyens à
employer pour ins tau rer un
sem blant d'ordre mon dial conti- 
nue de divi ser tra gi que ment les
acteurs du débat poli tique
inter na tio nal . En effet, à sup po- 
ser qu'il y ait des "guerres
justes", la déter mi na tion des
cas rele vant de cette caté go rie
est pour le moins pro blé ma- 
tique (cf. M. Wal zer, Guerres
justes et injustes, 1999). De
sur croit, d'après Rous seau "la
guerre n'est point une rela tion
d'homme à homme mais une
rela tion d'Etat à Etat, dans
laquelle les par ti cu liers ne sont
enne mis qu'ac ci den tel le ment.",
de plus Clau se witz disait "La
guerre est un acte de vio lence
des tiné à contraindre l'ad ver- 
saire à exé cu ter notre volonté" ;
par ailleurs, la guerre "n'est que
la conti nua tion de la poli tique
par d'autres moyens".

Charlotte LAMOUR
S3

C’est pour cela que nous
allons vous pré sen ter deux
des ti na tions qui nous tiennent à
cœur et que nous vou lons par- 
ta ger avec vous.

Tout d’abord, com men çons
notre voyage par prendre
l’avion vers le Por tu gal, pays de
la bonne humeur et du soleil
mêlant tra di tions, cou tumes et
reli gions dans la belle capi tale
Lis bonne.

Á la sor tie de l’aé ro port, met- 
tons nos lunettes de soleil et
diri geons-nous vers la tour de
"Belem", gar dienne du port. Ce
monu ment natio nal pro té geait
la ville des attaques sur les
bords du Tage. Pas sons,
ensuite, vers le "Padrão des co- 
bri men tos" qui est un monu- 
ment à la mémoire des navi ga- 
teurs por tu gais.

Arrê tons-nous au "Prin cipe
Réal gar den", ce petit havre de
paix en plein cœur de la ville
pour pro fi ter du soleil et man- 
ger des "pateis de nata" qui est
une sorte de petit flan déli- 
cieux.

Puis allons voir la sta tue du
Christ roi. Elle sur plombe et
pro tège la ville de Lis bonne et
l’em bou chure du Tage. Diri- 
geons-nous vers un de ces res- 
tau rants qui servent du "bife a
cafe", qui est un plat typique de
Lis bonne s'agis sant d'un steak
recou vert de sauce au poivre
avec une base au café accom- 
pa gné de frites ou bien du
"arroz de marisco", un plat de

riz avec des crus ta cés qui
réga le ront nos papilles.

Enfin, armons-nous de cou- 
rage pour mon ter une des col- 
lines qui donnent sur des
points de vue inou bliables de
Lis bonne comme le "Mira douro
da Sen hora do monte" ou le
"Mira douro das por tas do sol",
qui nous lais se ront sans voix
devant cette vue à cou per le
souffle.

Vers le Levant !

Après avoir décou vert la ville
de Lis bonne, envo lons- nous
vers une toute autre des ti na-
tion, vers le pays du soleil
levant, le Japon.

Si nous vou lons vous par ler
du Japon, c'est parce qu'il est
le pays des man gas. Ces der- 
niers sont ancrés dans la
culture japo naise. On peut le
voir dans la créa tion de monu-
ments et d'en droits pour eux,
comme le parc Naruto sur l'île
Awaji ou bien la sta tue à l'ef fi- 
gie de Luffy, le héros de la saga
"One Piece".

Le Japon est aussi réputé
pour ses cou tumes et tra di tions
comme les dif fé rentes manières
de se dire bon jour ou de se
com por ter dans les trans ports
en com mun. Le Japon est aussi
connu pour sa gas tro no mie
comme les sushis ou encore
les ramens.

Pour pas ser une jour née enri-
chis sante au Japon, notam- 

ment dans la ville de Tokyo,
nous conseillons  de pas ser par
la fameuse tour rouge de
Tokyo. Elle est  célèbre pour sa
vue impre nable sur la ville. Puis
diri geons-nous vers le sanc- 
tuaire Asa kusa, véri table repré- 
sen tant de l'at mo sphère du
vieux Tokyo.

Après cela pro me nons-nous
dans le "Shin juku Gyoen Park"
pour pro fi ter de l'at mo sphère
japo naise avec ses ceri siers en
fleurs.

Puis dans la rue de Take- 
shita-dōri pour pro fi ter de l'am- 
biance japo naise des rues.
 Arrê tons-nous pour voir la sta- 
tue hachikō. Elle a été éri gée
en l'hon neur d'un chien qui
atten dait son maître en face de
la sor tie du métro à Shi buya
alors que celui-ci avait perdu la
vie.

P uis diri geons-nous vers l'île
arti fi cielle de Odaiba pour
admi rer le "rain bow brigde"
pont qui prend les cou leurs de
l'arc-en-ciel lorsque la nuit
tombe.

Nous esp érons que ces des- 
ti na tions vous ont fait oublier,
pen dant ce court ins tant, ce
confi ne ment et vous ont donné
envie de voya ger, non seule- 
ment dans ces pays, mais
aussi à tra vers le monde.

Margaux DUCHESNE 
et Timothé DELALANDRE
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Au cours de l'Histoire, la femme
n'a jamais été considérée
comme l'égale de l'homme.
Beaucoup de femmes se sont
battues pour avoir aujourd'hui le
droit de vote, le droit d'avorter et
l'accès à l'éducation. Mais
certaines choses n'ont pas
changé et mériteraient d'évoluer.

Un jugement oppressant

Une des choses qui n'a pas
changé dans notre société c'est
le juge ment esthé tique et
moral, de cer tains. Une femme
doit être fine mais avoir aussi
des formes. Si elle porte des
jupes qui arrivent en des sous
du genou, elle est consi dé rée
comme "coin cée", et si elle
porte des jupes au des sus du
genou, elle est appa ren tée à
une femme légère. Si elle
décide de ne pas se maquiller,
on va dire d'elle qu'elle n'est
pas fémi nine mais si elle se
maquille, on va dire qu'elle est
vul gaire. Ces juge ments ont
encore cours dans des milieux
tra di tio na listes. Dans cer tains
pays, des pra tiques cultu relles
bar bares per durent comme
l'ex ci sion du cli to ris pour empê- 
cher les femmes d'avoir accès
au plai sir.

Joug de la société 

Les femmes vivent des situa- 
tions récur rentes au quo ti dien 
comme le har cè le ment de rue,
elles doivent subir les insultes
d'hommes car elles refusent
leurs avances. Cer tains les
suivent ou les sifflent sim ple- 

ment parce qu' elles sont en
jupe, ce qui est inad mis sible.
Par fois, dans la rue, il y a même
des agres sions sexuelles, ce
qui est très grave. Nous pen- 
sons tous que cela n'ar rive qu'
aux autres mais quand cela
nous arrive c'est dévas ta teur.
Cer taines agres sions se
passent même dans les foyers,
per pé trées par des hommes de
la famille. Ce que res sent quel- 
qu'un qui a subi une agres sion
sexuelle est indi cible tel le ment
c'est dou lou reux. Il  n'y a aucun
mot pour expri mer ce sen ti- 
ment. Enfin, pen sons aussi aux
femmes bat tues, c'est une réa- 
lité.

Nous devons abso lu ment
nous rap pe ler qu'une femme a
le droit de s'ha biller comme elle
le sou haite, que rien ne jus ti fie
un viol, des insultes gra tuites
ou des coups.

Solène DONAYAN.
S3

Victorine Dartois et son meurtrier
présumé, Ludovic Bertin
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L'affaire Victorine

 
Le 26 sep tembre 2020 à Vil le- 

fon taine en Isère, Vic to rine Dar- 
tois est por tée dis pa rue par ses
proches alors qu'elle ren trait
chez elle après avoir raté son
bus. Elle avait décidé d'em- 
prun ter un che min rela ti ve ment
sombre et peu fré quenté mais
plus rapide. Des bat tues sont
alors orga ni sées pour retrou ver
sa trace, un grand nombre de
poli ciers étant mis sur l'af faire  ;
son corps sera retrouvé le lundi
sui vant, le 28 sep tembre, à
proxi mité d'un cours d'eau.
Suite à l'au top sie révé lant une
noyade avec "inter ven tion d'un
tiers", la piste de la noyade
acci den telle est écar tée et l'en- 
quête ouverte, pour meurtre,
enlè ve ment et séques tra tion.
Pen dant deux semaines, les
poli ciers inter rogent les
proches de Vic to rine et les pos- 
sibles sus pects, avant d'ar ri ver
sur la piste de Ludo vic Ber tin,
père de famille de 25 ans, qui
avouera le meurtre de la jeune
femme après plu sieurs jours de

garde à vue. L'homme en ques- 
tion ne serait pas un proche de
la vic time mais habi te rait près
du domi cile de l'ado les cente et
aurait par ti cipé à la marche
blanche en son hon neur dix
jours avant son arres ta tion. Il
était déjà connu des ser vices
de police pour vols et port
d'arme ; il sera donc condamné
à la per pé tuité pour meurtre,
enlè ve ment et séques tra tion
pré cédé d'une ten ta tive de viol,
en rai son du pan ta lon baissé
de la jeune fille lorsque son
corps a été retrouvé, bien que
le cou pable nie les faits.

 

Vic to rine,"acca blée" de son
propre décès

 
Sur les réseaux sociaux, en
par ti cu lier Twit ter,  beau coup
envoient des mes sages de sou- 
tien aux proches endeuillés de
Vic to rine ; mal gré cela, la jeune
fille est accu sée de son propre
meurtre, jus ti fié selon cer tains
par sa "tenue ves ti men taire trop
mou lante" qui expli que rait le
com por te ment de son meur trier.
Ces com men taires et
remarques viennent prin ci pa le- 
ment d'hommes, expli quant le
geste de l'as sas sin comme la
"libido trop impor tante face à
une tenue pro vo ca trice"  mais
quelques com men taires pro- 
viennent éga le ment de
femmes, blâ mant l'édu ca tion
trop laxiste selon elles des

parents. Les uti li sa teurs
dénoncent le com por te ment
abject de cet homme en insis- 
tant sur sa cou leur de peau,
pré sen tant donc (du moins sur
Twit ter) l'ori gine eth nique
comme cause ou jus ti fi ca tion
d'un meurtre, pro pos racistes
tout aussi inac cep tables. Mal- 
heu reu se ment, ce cas de figure
est cou rant  ; lors d'une affaire
de viol, la vic time est sou vent
blâ mée de ce qu'il s'est passé
à cause de la tenue ves ti men- 
taire qu'elle avait à ce moment,
même s'il ne s'agit que d'un
simple jean jugé "trop mou lant"
dans le cas de la jeune Vic to- 
rine. Cette affaire pointe du
doigt la condi tion des femmes
dans la société actuelle,
société dans laquelle elles
n'osent plus évo luer avec séré- 
nité. Ainsi, la peur d'être seule
dans la rue de nuit prin ci pa le- 
ment, la para noïa, le manque
de confiance en soi et la peur
per sis tante d'être acca blée
pour une rai son illo gique ou
com plè te ment futile, comme la
tenue ves ti men taire ou le com- 
por te ment jugé "trop agui- 
cheur". Mal gré tout, ce n'est
pas une rai son pour tom ber
dans la misan drie, nous devons
res ter soli daires et arrê ter d'ac- 
ca bler une femme pour ce
qu'elle n'a pas fait, comme l'est
Vic to rine dans sa mort.

Léa DESCHAMPS, 
Elora LEBLANC  P4
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"N’ayez pas peur !"Le pouvoir des chiensLe changement d'heure : un sujet
qui fait débat !

Pierre Gasly, le normand
impressionnant

Bientôt le premier Homme sur Mars ?
Après presque 60 ans dans l'espace, quelles ambitions l'Homme a-t-il pour Mars ?
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Le 22 octobre 1978 lorsque le
Pape Jean-Paul II pro nonce
cette injonc tion pour inau gu rer
son pon ti fi cat il ne pou vait
soup çon ner que 42 ans plus
tard elle rai son ne rait encore for- 
te ment.

Nous vivons une période fon- 
ciè re ment aty pique, extra or di- 
naire, qui néces site de la part
de cha cun des adap ta tions
d’im por tance.

L’une des grandes com plexi- 
tés est celle de l’ave nir avec
ses incon nues, lais sant cha cun
dans un doute et des inter ro ga- 
tions sur le futur proche ou
moins proche. Quoi de plus
désta bi li sant que de ne pas
savoir, de ne pas avoir de
réponse. S’ajoutent infor ma tions
et contre-infor ma tions trans- 
mises voire assé nées par les
médias et les réseaux sociaux.
Cette redon dance presque
pous sée à l’ex trême, sorte de
mar tel le ment insi dieux, ins tille
sus pi cion ou doute et plus
encore induit une forme d’in- 
quié tude.

Enfin, l’au tomne a déroulé
son tapis de feuilles mor do rées
appor tant une touche mélan co- 
lique, pres qu’atra bi laire*, avec
par fois ses varia tions de pres- 
sions atmo sphé riques influant
sur notre forme phy sique et
morale.

Toute cette conver gence de
faits est désta bi li sante mais
nous devons faire front et gar- 
der espoir. Il convient, autant
que faire se peut, de ne pas
tom ber dans le défai tisme, la
moro sité ou encore le pes si- 
misme. Res tons plein d’es poir
et d’Es pé rance tant les capa ci- 
tés de l’homme pour trou ver

des solu tions, et donc s’adap- 
ter, sont grandes. Sans pour
autant tom ber dans la méthode
Coué, la maî trise de soi-même
par l’au to sug ges tion
consciente, il faut prendre le
temps de mesu rer les élé ments
posi tifs qui nous entourent. J’en
retien drais un, celui de la soli- 
da rité. Nombre d’ini tia tives ont
été prises pour s’en trai der et
ce, sous de nom breuses
formes. C’est une force dans
une société, une richesse.
Ainsi, pour faire écho à la
devise de notre éta blis se ment
par te naire de Nou velle
Zélande, Mount Ros kill Gram- 
mar School*, je repren drais
cette inter jec tion litur gique
« Sur sum corda », « Hauts les
cœurs, éle vez votre cœur » en
sou hai tant que cha cun la fasse
sienne.

Je ter mi ne rais en citant le
rédac teur en chef de Ouest-
France FX Lefranc « Fina le ment
cette crise nous met au défi de
l’en ga ge ment citoyen, de la
mise en confor mité de nos
actes avec nos paroles. Ne
soyons pas spec ta teurs d’un
monde qui s’écroule mais
acteurs d’une société qui se
ren force en affron tant le gros
temps ». (Edito du14 novembre
2020)

 
*Atra bi laire  : Au fig. Qui

exprime ou marque la mau vaise
humeur (source www. cnrtl. fr)

* La devise de Mount Ros kill
Gram mar School est «  Sur- 
sum  » qui signi fie «  vers le
haut 

Bruno Sourice
Chef d'établissementPhotographie

...

Photographie

...

Vous connais siez déjà les
nom breuses qua li tés du chien
comme son odo rat, sa fidé lité,
sa doci lité, etc. Doté d'une
grande socia bi lité, il peut être
très utile aux per sonnes
aveugles ou han di ca pées et est
capable de jouer, gui der, ras su- 
rer...

 
On a récem ment décou vert,

dans quelques aéro ports, que
cer tains étaient même
capables de ras su rer les per- 
sonnes anxieuses de prendre
l'avion. Eh oui..."La zoo thé ra pie
marche aussi avec les chiens.
[...] A l'aé ro port inter na tio nal
Chha tra pati Shi vaji de Bom bay
[en Inde] tra vaillent les trois
chiens média teurs de Fur Ball
Stoty." annonce Nico las GIL- 
SOUL, écri vain, pay sa giste et
doc teur en sciences dans son
livre Bêtes de ville.

 
Pour les voya geurs sereins, il

est tout à fait auto risé de jouer
avec eux ou sim ple ment de les
cares ser. Mais cer taines per- 
sonnes ont peur des chiens.
C'es t la cyno pho bie  ; et dans
ce cas, les chiens leur seront
beau coup moins utiles !

 
Mal gré tout, pour la plu part

de la popu la tion, le chien reste
le meilleur ami de l'homme.

Son histoire

En 1916, le Royaume-uni et l'Ir- 
lande changent d'heure pour la
pre mière fois, ils sont rapi de- 
ment sui vis par la France. Le
but de ce chan ge ment d'heure
est de gagner une heure d'en- 
so leille ment le soi r et ainsi de
faire des éco no mies d'éner gies.
Pour effec tuer ce chan ge ment,
de l'heure d'hi ver, heure jusque
là uti li sée, à l'heure
d'été, nou velle
heure, les fran çais
doivent
avan cer d'une heure leur
montre. Au lieu d'être deux
heures
du matin, il est trois heures
. Mais en 1945, ce sys tème est
aban donné.

En 1975 à la suite du choc
pétro lier de 1973-1974, la
France décide de reprendre ce
chan ge ment d'ho raire, dans un
même but, faire des éco no mies
d'éner gies en gagnant une
heure d'en so leille ment le soir.
Alors, depuis 1975, nous chan- 
geons d'heure tous les ans le
der nier dimanche d'Oc tobre
pour pas ser à l'heure d'hi ver et
le der nier dimanche de Mars
pour pas ser à l'heure d'hi ver.

Faut-il arrêter de 
changer d'heure ? 

Chaque année, cette ques- 
tion revient «  Faut-il arrê ter de
chan ger d'heure  ?  ». Plu sieurs
argu ments  peuvent nous faire
dire que oui . Par exemple, il a
été démon tré que les jours qui

sui vaient ce chan ge ment, il y
avait une aug men ta tion du
nombre d'ac ci dents de pié tons
due  à la baisse de lumi no sité
en fin d'après-midi. De plus, le
chan ge ment d'heure n'a plus le
même impact sur les éco no- 
mies d'éner gies qu'en 1945. En
1996, il nous per met tait d'éco- 
no mi ser 1200 Gwh/an contre
351 Gwh/an en 2018, ce qui
cor res pond à 0,07  % de la
consom ma tion totale annuelle
d'élec tri cité. Ce qui est très
peu. 

Heure d'hiver 
ou heure d'été ? 

Mais si nous arrê tons de chan- 
ger d'heure, quelle heure gar- 
de rions- nous ? D'après un son- 
dage de conso blog en 2019,
65  % des fran çais vou draient
gar der l'heure d'été, contre
34  % pour l'heure d'hi ver. La
prin ci pale rai son pour gar der
l'heure d'été est l'en so leille ment
sup plé men taire le soir. Mais
cer tains pré fèrent l'heure d'hi- 
ver puisque c'est l'heure natu- 
relle.

 
Mais en atten dant de savoir

si oui ou non nous allons conti- 
nuer de chan ger d'heure, rete- 
nez que le pro chain chan ge- 
ment d'heure sera le 28 Mars
pro chain. Peut-être sera-t-il le
der nier ?

Clémence WALLERICH
S2 

Pierre Gasly, le nor mand
pilote pour Alpha Tauri, remer- 
cier de la team Red Bull l’an née
der nière, a signé après un
podium inat tendu en 2019 et
une sai son 2020 excep tion nel
dont une vic toire à Monza en
Ita lie avec une Alpha Tauri une
voi ture qui joue nor ma le ment
entre la dix et quin zième posi- 
tion et devant le sex tuple cham- 
pion du monde Lewis Hamil ton.
Cette vic toire fran çaise c’est fait
attendre durant 24 ans signer
par Oli vier Panis. Mise à part
cette vic toire, il a mar qué 63
points au clas se ment des
pilotes, ce qui est plus de deux
fois plus que son coéqui pier
Danil Kvyat et plus que ses
deux homo logues fran çais
Este ban Occon et Romain
Gros jean. Este ban Occon qui
fait une sai son moyenne mais
qui a un contrat pour la sai son
pro chaine au côté de Fer nando
Alonso. Romain Gros jean qui lui
part de la caté go rie reine l’an- 
née pro chaine. Pour en reve nir
à Pierre Gasly, il a signé un
contrat de un an pour l’an née
pro chaine tou jours chez Alpha
Tauri, avec un chan ge ment total
de régle men ta tion en 2022 on
peut espé rer voir Pierre Gasly
dans un top team avec une voi- 
ture com pé ti tive pour aller cher- 
cher un titre mon dial, mais sur
se ter rain là il a beau coup de
concur rence avec Charles
Leclerc son ami d'en fance qui
est chez Fer rari et a signé deux
vic toires la sai son der nière,
Lando Nor ris qui est chez
McLa ren avec un moteur Mer- 
cedes qui est le plus per for- 

mant, Nor ris a signé un podium
cette sai son, il y a aussi George
Rus sel qui est dans la der nière
écu rie du pla teau mais qui est
dans la filiére Mer cedes depuis
son plus jeune age et qui pour- 
rait obte nir un baquet dans la
meilleure écu rie mais son plus
grand concurent reste Lewis
Hamil ton, le sex tuple cham pion
du monde qui est assuré
d'avoir un baquet chez Mer- 
cedes si il le veut. Voici un
court point sur la grille de
départ de 2021 :

-Mer cedes  : Val te rie Bot tas /
Lewis Hamil ton ( le grand favori
pour se baquet mais n'a pas
res si gné). 

-Fer rari  : Charles Leclerc /
Car los Sainz.

-Red Bull  : Max Vers tap pen / 
Nico Hul ken berg (grand favori
pour se baquet mais rien n'est
sur).

-McLa ren  : Lando Nor ris /
Car los Sainz

-Alpine F1 Team  : Este ban
Ocon / Fer nando Alonso

-Aston Mar tin F1 Team  :
Sebas tian Vet tel / Lance Stroll

-Alpha Tauri  : Pierre Gasly / (
Rien n'est sur car il y a plu- 
sieurs pré ten dant )

-Alfa Romeo : Kimi Rai ko nen /
Anto nio Gio vi nagi

-Haas F1 Team : Nikita Maze- 
pin (en attente de confir ma tion)
/ Mick Schu ma cher (en attente
de confir ma tion)

-Williams  : George Rus sell et
Nicho las Latifi (en attente de
confir ma tion)

 
Léo Auvray S3

Mars vue de l'espace
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Mars, pla nète visible à l’œil
nu, est obser vée depuis que
l'Homme regarde l’im men sité
du ciel étoilé. Elle a tou jours été
dans l’ima gi naire des êtres
humains depuis l’époque
Romaine où on l'as so cie à un
dieu, en pas sant par les
années cin quante où les théo- 
ries des «  petits hommes
verts  » font leur appa ri tion
après l’ob ser va tion de sou- 
coupes volantes, jus qu'à
aujour d'hui.

Le voyage de l’Homme vers
Mars fas cine pour tant, il semble
si loin. Mais est-il vrai ment si
loin ?

Depuis 1971, on arrive à faire
orbi ter des sondes autour de la
pla nète rouge et le pre mier
rover s’est posé sur Mars en
1997 sans par ler des mul tiples
mis sions réa li sées depuis.
Concrè te ment nous avons la
tech no lo gie pour y arri ver mais
ce n’est pas si simple, beau- 
coup de contraintes s’ajoutent
au voyage et elles sont le plus
sou vent liées à l’Homme.

Pre miè re ment, le vais seau
qui va emme ner les astro nautes
sur Mars devra être assem blé
dans l'es pace. Comme le
voyage dure envi ron 200 jours,
pas ques tion d'un petit module
comme celui d'Apollo. Le vais- 
seau devra être plus spa cieux
et confor table. Il est, bien sûr,
impos sible d'em me ner un vais- 
seau de grande taille de la
Terre à l'es pace en une fois.

Deuxiè me ment, le vais seau
devra être extrê me ment fiable.
En effet, la moindre défaillance
là-haut entraî nerait une issue
fatale pour tout l'équi page.
Toute la mis sion vers Mars
devra donc être par fai te ment
mil li mé trée. Face à cette
contrainte, l'Homme devra pas- 
ser par une étape inévi table : la
Lune. La mis sion vers la Lune
sera une pré pa ra tion à tout ce
qu'on pour rait ren con trer sur
Mars. La mis sion s vers la Lune,
nom mée Arté mis, de la NASA
en col la bo ra tion avec l'ESA est
en cours de pré pa ra tion. Si tout
se passe bien, dans 4 ans,
nous devrions voir le retour de
l'Homme sur la Lune.

Troi siè me ment com ment va
réagir l'Homme à 225 mil lions
de kilo mètres de sa pla nète
natale  ? Il fau dra déjà une
bonne cohé sion dans l'équi- 
page pour que cha cun garde le
moral pen dant ce voyage où
ses chances de sur vie sont
faibles. Les radia tions du Soleil
sur Mars sont très fortes. Il n'y a
pas de champ élec tro ma gné- 
tique pro tec teur comme sur
notre pla nète bleue. Ces radia- 

tions peuvent endom ma ger
l'ADN et pro vo quer des can- 
cers.

L'équi page devra se pré pa rer
sur l'as pect psy cho lo gique du
voyage. En effet, pas ser des
mois, voire des années, avec
les mêmes per sonnes à huit-
clos dans un espace res treint
peut être très dif fi cile à vivre.
Toutes les éven tua li tés doivent
être envi sa gées. Un tra vail
gigan tesque attend les ingé- 
nieurs et ceux tra vaillant sur ce
pro jet. Il a, d'ailleurs, déjà com- 
mencé. Il reste, après les
contraintes tech niques et
humaines, un grand obs tacle  :
le finan ce ment. Envoyer des
hommes sur Mars coûte très
cher et l'ar gent ne tombe pas
du ciel. Le finan ce ment est
garanti par les États comme les
États-Unis ou, même, la France
avec d'autres pays euro péens.

Mal heu reu se ment, avec la
crise éco no mique que nous
subis sons en ce moment, le
pro jet va prendre beau coup de
retard. La NASA avait prévu
d'en voyer des hommes sur
Mars d'ici 2033, cette date

devient de plus en plus réa liste
avec la concré ti sa tion des pro- 
jets comme Arté mis ou le lan- 
ceur lourd SLS déve loppé par
la NASA qui enverra les
hommes sur la Lune et, pos si- 
ble ment, sur Mars. Dans 13
ans, on pour rait assis ter aux
pre miers pas de l'Hu ma nité sur
cette pla nète tant convoi tée et
qui aura fait repous ser toutes
les limites de l'Homme.

 André Couturier de Medeiros

http://www.cnrtl.fr/
https://www.journaldeslycees.fr/pagef/3/Illustation
https://www.journaldeslycees.fr/pagef/3/Illustation
https://upload.wikimedia.org/wikipedia/commons/b/b0/PIA19912-MarsCuriosityRover-MountSharp-20151002.jpg
https://fr.wikipedia.org/wiki/Space_Launch_System#/media/Fichier:SLS_Block_1B_Launch.jpg
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Le haut karabakh, un conflit qui touche à
sa fin ?
Le haut karabakh, une enclave de la région du Caucase, est au
centre d'un conflit bientôt centenaire qui est de nouveau au
centre de l'attention mondiale.

Pourquoi lire : les 10 meilleures raisons ?
Tout le monde aime lire ! Ceux qui disent qu'ils n'aiment pas lire
n'ont juste pas encore trouvé leur style d'écriture et le thème qui
leur conviennent.

Des héros quotidiensLiberté, Egalité, Fraternité, en danger
Depuis 2015 la France est touchée par des attentats monstrueux qui cherchent à
détruire notre Liberté d’expression.
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La première guerre 
du haut karabakh

Les tensions autour du Haut
Karabakh ("le jardin noir") ont
maintenant presque un siècle
et sont de nouveau au centre
de l'attention. Elles ont débuté
en 1921,lorsque Staline, alors à
la tête de l'URSS, a décidé de
relier la région du Haut
Karabakh à l'Azerbaïdjan. Cette
décision, prise sans demander
l'avis des populations, ne ravit
pas les habitants de l'enclave
qui, au contraire des Azéris,
sont chrétiens et de plus se
disent Arméniens. C'est donc
contre la volonté du Haut
Karabakh que la relation entre
les deux peuples a débuté, elle
est dite illigitime par le peuple
du Haut Karabakh. Pourtant,
cette "cohabitation" n'a
commencé à dégénérer que
des décennies après. En 1988
les dirigeants du Haut
Karabakh décident de se
rebeller et souhaitent sortir de
l'Azerbaidjan. C'est le début de
la première guerre du Haut
Karabakh. En 1991, lorsque
l'URSS se divise le Haut
Karabakh proclame son
indépendance et souhaite
occuper d'autres districts
azeris. À la fin de cette guerre,
soit trois ans plus tard, aucun
traité de paix n'a été mis en

place, il n'y a qu'un simple
"cessez le feu" qui ne suffira
pas à calmer les populations
pour toujours.

Pourquoi les tensions 
ont-elles continué ?

On peut donc se demander
pourquoi ce territoire est autant
désiré et toujours au centre de
conflits ? Il y a deux politiques
contradictoires qui empêchent
le conflit de s'arrêter. D'une
part, l'interdiction de violer des
frontières est censée empêcher
le Haut Karabakh de proclamer
son indépendance sur un
territoire reconnu comme Azeri
et d'autre part le droit des
peuples à s'auto-déterminer.
De plus, l'enclave possède un
patrimoine chrétien qui est
donc bien différent de celui des
Azéris qui eux sont de majorité
musulmane.

Une reprise cette année

Depuis sep tembre 2020,  la
guerre a repris entre les deux
ter ri toires, des bombes ont été
lan cées sur de nom breuses
villes du Haut Kara bakh dont
sa capi tale, Ste pa na kert. En à
peine six semaines de com bat
les deux armées reven diquent
des mil liers de morts et 7 mil- 
lions d'ha bi tants de l'en clave
ont migré vers l'Ar mé nie. En

peu de temps le conflit s'est
inter na tio na lisé, en effet l'ONU
a tout d'abord demandé un
"arrêt immé diat des com bats" le
30 sep tembre qui n'a eu aucun
effet. Au contraire, la Tur quie a
mon tré un réel sou tien à l'Azer- 
baid jan. C'est fina le ment la
Rus sie qui leur a per mis de
s'en tendre en ser vant de
média teur pour les négo cia- 
tions. Depuis le 10 octobre à
midi un "ces sez le feu" estde
nou veau en place

Et après ?

Les négo cia tions ont mené à
une nou velle répar ti tion du ter ri- 
toire, ainsi l'Azer baid jan  récu- 
père les dis tricts autour de l'en- 
clave et une par tie de celle-ci.
Par consé quent ceux qui
vivaient ici jus qu'alors ont com- 
mencé à migrer vers l'Ar mé nie
en déci dant de brû ler leur mai- 
sons et d'em por ter leur patri- 
moine catho lique pour ne rien
lais ser aux azé ris.
Il s'agit donc main te nant de
voir si les deux camps par vien- 
dront à ins tau rer une réelle paix
entre eux mal gré leur vieille
ran coeur ou si cette déci sion
sera vaine.

Marine GUELOU,
T3

 Lorsque l'on achète un livre
et que l'on se plonge dedans, il
ne peut que nous empor ter
ailleurs. En effet, la lec ture est
un excellent moyen de nous
faire rêver. Elle nous pro jette
dans d'autres mondes où l'on
rêver rait de vivre. Par exemple,
des fois, cela peut nous per- 
mettre de nous pro je ter dans
une autre vie, une meilleure vie.

Lire peut aussi déve lop per
notre ima gi na tion, on s'ima gine
de nou velles vies, on se repré- 
sente de nou veaux uni vers, de
nou veaux mondes. Plus on lit,
plus l'ima gi na tion nous vien dra
faci le ment, par exemple dans
une rédac tion.

Ensuite, dans un endroit
confor table avec notre livre, on
s'évade. Ainsi, on ne pense
plus à nos sou cis, à nos pro- 
blèmes ou encore à nos
conflits. Une fois plon gés dans
notre lec ture, la seule chose qui
compte est l'his toire que l'on lit.
En effet, ce moment n'est rien
qu'à nous. Nous sommes enfer- 
més dans notre "bulle", c'est
notre petit cocon.

La lec ture est bien évi dem- 
ment repo sante, on peut se
détendre. Effec ti ve ment, avoir
l'es prit tran quille est syno nyme
de détente. C'est aussi une
relaxa tion assu rée ! Les écrans
étant nocifs pour la santé, le
soir, un livre peut très faci le- 
ment rem pla cer un film ou une
série, ce qui per met de nous
endor mir plus faci le ment.

La lec ture aide ensuite à
déve lop per de nou velles
connais sances.

Pre miè re ment, lire amé liore
l'or tho graphe parce qu'en
voyant un mot écrit, notre cer- 
veau imprime l'or tho graphe de
ce der nier. Voir un mot com-
plexe récur rent dans un livre,
va nous aider au fur et à
mesure à inté grer son écri ture.
Par exemple, le mot "dili gence",
dans Harry Pot ter, écrit pat JK. 
Rowling, répété plu sieurs fois,
nous a per mis d'in té grer son
ortho graphe.

Deuxiè me ment, lire enri chit le
voca bu laire, on apprend de
nou veaux mots. Selon le sens
d'une phrase, on peut décou- 
vrir un autre sens d'un mot, qui
nous était jus qu'alors inconnu.
Cela nous per met aussi de
trou ver des syno nymes d'un
mot qui seraient plus appro-
priés au sens de la phrase. Ce
qui est valable en fran çais
comme dans n'im porte quelle
langue.

Troi siè me ment, lire nous per- 
met de voya ger. Nous pou vons
décou vrir de nou veaux pay- 
sages, de nou veaux hori zons  ;
mais aussi de nou velles
cultures et tra di tions, ce qui
nous ins truit en même temps.

 
Enfin, la lec ture peut nous

mon trer dif fé rentes façons de
voir les choses.

Tout d'abord, la lec ture d'un
roman nous per met de nous
iden ti fier à des types de per- 
son nages. C'est-à dire, sui vant
notre carac tère ou encore notre
façon de pen ser, les per son- 
nages nous appa raissent simi- 
laires. Donc on peut se sen tir
moins seul à pen ser d'une cer- 
taine manière. On peut se
rendre compte que d'autres
gens peuvent par ta ger la
même.

Lorsque nous pos sé dons des
lec tures com munes avec
d'autres , nous pou vons plus
faci le ment débattre de ce qui
nous a plu ou non dans le livre.
Nous décou vrons des opi nions
dif fé rentes des nôtres.

Enfin, lire est une source de
réflexion. Sui vant la morale du
livre, on peut se remettre en
ques tion à la fin de notre lec- 
ture. Cela pousse notre
réflexion plus loin, on ne s'ar- 
rête pas seule ment à ce qu'on
peut nous dire. Par exemple le
livre : "13 rea sons why", de Jay
Asher, nous montre l'im pact
que peuvent avoir nos actions

sur les gens.
 

Bérengère ANDRIEU S2 
Océane LEMIRE S2
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Nous sommes aujour d'hui, en
pleine crise sani taire par la cir- 
cu la tion du covid-19, qui
touche désor mais tout type de
per sonnes dans cette
deuxième vague plus meur- 
trière que la pre mière datant de
mars 2020. Cepen dant, de
nom breuses per sonnes com- 
battent chaque jour contre ce
virus.

 
Tous les habi tants com battent

conti nuel le ment contre la cir cu- 
la tion de ce virus par les gestes
bar rières, le res pect des régle- 
men ta tions.Tou te fois, j'ai me rais
rendre hom mage à cer taines
per sonnes qui luttent jours
après jours contre ce virus
meur trier, il s'agit de tout le per- 
so nel médi cal. Les méde cins,
les infir mières, les aides soi- 
gnant, les anes thé sistes, les
réani ma teurs dans les hopi taux,
dans les ehpads... Toutes ces
per sonnes qui donnent de leur
temps pour aider, soi gner,
réedu quer des malades, des
souf frants... qui mettent en dan- 
ger leur propre vie pour sau ver
la nôtre. C'est en effet leur tra- 
vail mais dans cette période de
pan dé mie, c'est éga le ment un

témoi gnage de soli da rité, d'en- 
traide et sur tout d'hu ma nité en
venant en aide à toutes les per- 
sonnes dans le besoin. Ils sont
en pre mière ligne et comme
dirait un anes thé siste qui a
voulu res ter ano nyme  : " La
société a fait un choix. Celui de
prio ri ser l'ur gence sani taire.
Nous en sommes les acteurs."

Toute la société a conscience
de leur tra vail, de leur dévoue- 
ment et les féli cite notam ment
en applau dis sant tous les soirs
dans de nom breuses villes pen- 
dant le pre mier confi ne ment. Le
Pré sident  lui-même les féli cite,
l'Etat leur verse des primes ...
Je vou lais donc, dans le début
de ce deuxième confi ne ment,
appor ter un sou tien à tout ce
per son nel soi gnant en écri vant
cet article. C'est un métier des
plus pro di gieux qui a pour but
de pro té ger et de sau ver et qui
néces site toute notre consi dé- 
ra tion, comme dirait une
patiente vic time du coro na vi- 
rus  : " Les vrais héros ne
portent pas de capes. Ne sous-
esti mez pas le pou voir d'une
infir mière/d'un méde cin ! [...]"

 

Pierre Morel.

Une Du journal Charlie Hebdo, du 14 janvier 2015
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En 1881, la Liberté d’Ex pres- 
sion fut offi ciel le ment pro té gée.

Pour tant aujour d’hui encore,
des femmes et des hommes
meurent parce qu’ils étaient
libres.

Attentats 

Char lie Hebdo, le 7 jan vier
2015, subit un atten tat qui
coû tera la vie à 11 per sonnes
et en bles sera gra ve ment 11
autres.

Le 9 jan vier 2015, un hyper
cacher est tou ché par un
assaut ter ro riste qui coû tera la
vie à 4 per sonnes.

Le 13 novembre 2015, au
Bata clan et à Saint-Denis, les
attaques mons trueuses ont
causé la mort de 130 per- 
sonnes et plus de 410 bles sés.

Et le 16 octobre 2020,
Samuel Paty fut déca pité pour
avoir mon tré des cari ca tures de
Char lie Hebdo dans le cadre
du pro gramme de 4 .

Ces atten tats ont détruit des
vies, ont détruit notre France.
Mais sur tout ils ont atteint notre
liberté la plus chère. La liberté
d’ex pres sion, un grand mot qui
signi fie de grandes choses.

Selon le site les défi ni tions.fr,
La liberté d’ex pres sion est «  la
liberté de faire des recherches,
d’ob te nir des infor ma tions et de
les dif fu ser sans limi ta tion de
fron tières et par le biais de
n’im porte quel moyen d’ex pres- 
sion.

L’ex pres sion ne doit jamais

ème

faire l’ob jet de cen sure préa- 
lable, mais plu tôt de res pon sa- 
bi lité ulté rieure ».

Mais possédons-nous
encore cette liberté

d'expression ? 

Sommes-nous alors réel le- 
ment libres  ? Nous nous auto-
cen su rons de peur de cho quer
des per sonnes et ainsi d'en
subir les consé quences. Main- 
te nant, peut-on blâ mer ceux qui
ont peur de dire ce qu’ils
pensent ?

Néan moins, un pro fes seur n’a
pas à avoir peur de par ler, de
mon trer et d’ex pli quer nos cari- 
ca tures fran çaises. Un jour na- 
liste n’a pas à avoir peur de
mon trer, de dévoi ler, d’ex pli- 
quer une actua lité vraie. Un
cari ca tu riste n’a pas à avoir
peur de des si ner, de faire rire,
de faire réflé chir.

Pour quoi  ? Parce que c’est
ça la Liberté. Vivre sans avoir
peur, et dans ces temps dif fi- 
ciles, beau coup d’entre nous
l’ont oublié. Mais en l’ou bliant,
nous en oublions l’es sen tiel,
nos valeurs.

Liberté

Existe-elle encore, quand
main te nant, nous nous auto-
cen su rons de peur de cho quer.
Et dans ces temps dif fi ciles, le
confi ne ment, le plan vigi pi rate,
les lois sur la pro tec tion vidéo
des poli ciers, sommes- nous

encore libres ?

Egalité

Ces atten tats déforment notre
réa lité. Nous ne devons pas
confondre, des gens inno cents
ne doivent pas être les vic times
d’er reurs de juge ment.

Des per sonnes mélangent
islam et islam radi cal . Or ce
n’est pas pareil. Et j’ai bien peur
que cela, des fran çais l’aient
oublié.

Fraternité 

Nous nous divi sons. Au lieu
de res ter unis, la France se
divise. Cer tains pensent qu’il
vau drait mieux se taire afin de
ne pas cho quer, d’autres
n’aban donnent pas notre
liberté, mais d’autres encore se
trompent de com bats, ils
attaquent des fran çais inno- 
cents seule ment cou pables
d’être croyants.

Nous gran dis sons dans une
France déchi rée.

 
Mais nous nous devons de

ne pas avoir peur de dire et de
pen ser. Même si cela est dif fi- 
cile. Mais avant tout, un humain
n’a pas à avoir peur de pen ser
et de par ler, de VIVRE !

Jeanne Martin
P2. 

https://www.google.com/search?q=m%C3%A9decins+solidarit%C3%A9+et+remerciements&rlz=1C1PRFI_enFR882FR882&sxsrf=ALeKk032BJSiINS_NuFxNIAvaymFzFh4BQ:1605896363602&source=lnms&tbm=isch&sa=X&ved=2ahUKEwihobGS3pHtAhVR3IUKHZrRC7MQ_AUoAnoECAsQBA&biw=1366&bih=600#imgrc=56pBZVKM0monKM
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A la découverte de la Croatie
La Croatie, pays incontournable de la Méditerranée.

Le cheval, un médiacteur ?
Le cheval vu comme un outil thérapeutique.

The American election

Les inégalités hommes-femmes
ont la vie dure !
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Chutes de Krka
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Traditions folklorique
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Intérêts culturels :

Il y a de nom breux sites à visi- 
ter comme «  les chutes de
Krka » clas sées 2ème après les
«  chutes du Nia gara  ». Des
villes rem plies d’his toires
comme Split, Dubrov nik, Sibe- 
nik, Tro gir, Zadar et Mos tar. De
petits vil lages rus tiques au
modèle de Draga et Pri mos ten.
Ainsi que des plages de galets
et des petites criques.

 

Histoire :

Désor mais Répu blique sou ve- 
raine, forte de son régime
démo cra tique, elle a rejoint
l’Union Euro péenne dont elle
est deve nue le 28ème membre
en Juillet 2013. Le pays est
sorti exsangue de sa guerre
d'in dé pen dance. Cette guerre
est un élé ment mar quant qui
scelle l'ef fon dre ment de la
Répu blique fédé ra trice socia- 
liste de You go sla vie. Le jeune
État n’a retrouvé sa pleine sou- 
ve rai neté sur cer taines régions
qu’en 1998. La fête natio nale
com mé mo rant la pro cla ma tion

de la sépa ra tion de la Croa tie et
de la You go sla vie est le 25 Juin.

 

Culture et traditions :

Spé cia li tés culi naires : La Croa- 
tie a su main te nir une agri cul- 
ture vivrière  : œufs, fro mages
faits mai son, fruits et légumes.
Du fait de la confi gu ra tion du lit- 
to ral, la pêche inten sive n’a pas
pu s’ins tal ler. Vous trou ve rez
dans les res tau rants de bord de
mer, la pêche du jour com po- 
sée géné ra le ment de cala mars
et de fruits de mer mais aussi
de pois sons d’eau douce. Si
vous êtes ama teur d’al cool,
vous pour rez boire l'apé ri tif
croate, du nom de Ber met,
confec tionné à Samo bor, une
bière blonde très popu laire, du
vin dont les plus répu tés
viennent de Dal ma tie, de l’eau
de vie de prune ou de poire et
de la liqueur à base de cerise..

La soupe de pois son, le jam- 
bon fumé sou vent accom pa gné
d’olives et de fro mage sont des
incon tour nables. Les dif fé rents
risot tos et ragoûts valent le
détour. Le pays pro duit du miel
de thym, de lavande et de
roma rin. Ses pâtis se ries sont
sou vent héri tées de ses voi sins.
Le sel y est récolté depuis des
siècles. 

La foi, une rébel lion  : Sym bole
de la résis tance au com mu- 
nisme, la pra tique de la foi reli- 
gieuse était très répan due, une
façon dis crète mais pro fonde
de mar quer sa rébel lion. La reli- 
gion catho lique imprime sa
marque sur les fêtes popu- 
laires, qui sont l’oc ca sion de
res sor tir les cos tumes tra di tion- 
nels et de s’adon ner aux chants
ances traux. 

Un goût de fête : La plu part des
fes ti vi tés sont reli gieuses.
Depuis peu la Croa tie pos sède
des fes ti vals comme Ultra
Europe, Hideout et Sonus, qui
invitent chaque été des lineups
house, techno et EDM. À Tisno,
The Gar den Resort se fait l'hôte
de plé thore de fes ti vals, comme
Defec ted, l'édi tion croate de
Hos pi ta lity mais aussi Sun cé- 
Beat. 

Au rythme des danses et
musiques  : Les héri tages, en
matière de musique remontent
au Moyen-Age, lorsque les
Hon grois et les Véni tiens se dis- 
pu taient le pays. La musique
ins tru men tale est habi tuel le- 

ment com po sée de la tum bura,
la citura, la cim bal, le svi rala,
les sopila et le mis nice. Les
poly pho nies a cap pella sont
appe lées klapa. Ces chants
sont direc te ment héri tés des
chants lithur giques et des
lignes mélo diques d’Ita lie et
d’Eu rope occi den tale. Mais on
chante le klapa aussi bien à la
veillée qu’en réunion de famille. 
On trouve des danses bien
connues telles que la polka, la
drmes, le kolo et la pos ko cica.
D’autres ont une signi fi ca tion
plus sym bo lique et tiennent des
repré sen ta tions théâ trales voire
d'an ciennes danses sacrées.
C’est le cas des danses des
épées, de la moreska, de la
kum pa nija ou de la mos tra.

 
La tra di tion folk lo rique est le
sym bole de l’iden tité natio nale.
C’est une infi nie variété de
mélanges née du mélange d'in- 
fluences, de mariages et de
voyage.

Article réalisé par Lola Brebion 
et Mathilde Devingt
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Le che val est par nature
impo sant, de par sa masse et
sa force. Il est vec teur de puis- 
sance et de sagesse. Dans
l'opi nion com mu né ment
admise, le che val est vu
comme majes tueux, repré sen- 
tant la pureté, par fois il peut
s'avé rer indomp table.

 
Dans tous les cas, il est

reconnu pour des bien faits sur
notre santé phy sique et morale
et notam ment pour retrou ver la
confiance en soi. Au cours de
ces séances, le che val joue le
rôle de "l'in ter mé diaire rela tion- 
nel" entre le patient et le thé ra- 
peute ou l'équipe médi cale. Il
n'est pas en soit un thé ra peute,
il est le sup port de la média tion
et c'est grâce à lui que celle-ci
s'avère être pos sible et réa li- 
sable. Le che val com mu nique
non ver ba le ment, mais par de
simples gestes ou des réac- 
tions, par son regard et par son
calme. Il per met un échange
plus trans pa rent, sans arti fices,
un véri table échange natu rel,
brut. C'est grâce à cette com- 
mu ni ca tion , que le sen ti ment
d'une com pli cité et de
confiance avec l'ani mal peut
s'ins tal ler. Cette com pli cité se
remarque éga le ment le plus
sou vent quand le patient est
sur le dos du che val, dans la
façon que  le che val a de l'ac- 
cep ter sur lui, et aussi dans la
manière dont le patient donne
sa confiance à l'ani mal.Des
échanges se créent ren for çant
ainsi la confiance en soi et
envers l'ani mal. Cette rela tion
avec l'ani mal per met aussi

d'amé lio rer le contact avec les
autres .

 
Cette média tion peut se pra ti- 

quer avec le jeu , à pied ou sur
le che val. Elle com mence
géné ra le ment par le contact
phy sique, avec le pan sage
(bros ser le che val ) acti vité
agréable et moins anxio gène
car lors de ces moments le soi- 
gné (le patient) change de sta- 
tut et passe à celui de "soi- 
gant". Cette acti vité per met
aussi de se cana li ser, en effet
avec le che val il faut être calme
avant tout et en toute cir cons-
tance, sinon, il peut se sen tir
menacé, même avoir peur, et
avoir des réac tions impré vi-

sibles. Le res pect des règles
est aussi néces saire au bon
dérou le ment de l'ac ti vité
(règles de sécu rité, consignes
du moni teur, res pect du
groupe, de l'ani mal ...) ce sont
des élé ments impor tants qui
mobi lisent le corps et l'es prit,
ce qui en fait un outil inté res- 
sant pour les per sonnes en
"rup ture sociale" ou en dif fi culté
avec les autres.

 
Le che val per met l'ou ver ture

sur un envi ron ne ment riche et
sti mu lant, et est éga le ment l'oc- 
ca sion de par ta ger des expé- 
riences nou velles. Il peut par ti- 
ci per à la valo ri sa tion de l'in di- 
vidu en démon trant ses capa ci- 
tés. Dans ce sens il est pos- 
sible d'ai der à la réa li sa tion du
pro ces sus de réin ser tion.

 
Même si les dif fé rentes

approches de média tion équine
sont tolé rées dans les dis po si- 
tifs de soins, il n'existe pas
encore à ce jour de cadre juri- 
dique clair régle men tant leur
pra tique. Cepen dant, il ne faut
pas s'en pri ver car les béné- 
fices sont réels .

Noblet Antonin
P4

Trump Vs Biden
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How are the Ame ri can elec- 
tions orga ni zed ?

 
First of all, the Ame ri can pre- 

si den tial elec tion is an indi rect
bal lot nomi na ting the pre sident
of the Uni ted States and the
Vice-Pre sident. This pro cess is
gover ned by rules ensh ri ned in
the Consti tu tion. Moreo ver, the
Ame ri can elec tions are very dif- 
ferent from the French elec- 
tions. Indeed, the Uni ted States
com pa red to France are in a
repre sen ta tive demo cracy. The- 
re fore, there is the desi gna tion
of the elec tors who represent
each mem ber state. There are
in all 50 states.

 
The result
 
Secondly, pre viously, Donald

Trump had been elec ted Pre- 
sident of the Uni ted States on 8
Novem ber 2016 for a 4-year
term. Recently, on 3 Novem ber
2020, the new US elec tions
took place. As a result of a long
wait, the Demo cra tic party with
Joe Biden won. Seve ral pre ci- 
sions about him, Joe Biden was
the Vice pre sident of the Unti- 
ted States from 2008 to 2012
with during Oba ma's pre si- 
dency. He will be the new pre- 
sident of Uni ted States on 20

January 2021. Fur ther more, he
chose Kamala Har ris as a can- 
di date for the Vice pre si dency.

 
Tenses in the Uni ted States
 
In addi tion, this elec tion was

really tens. Elec to ral uncer tainty
has fuel led ten sions bet ween
the two major par ties, the
Demo crats and the Repu bli- 
cans. Seve ral demons tra tions
are taking place in the Uni ted
States, as the coun ting of bal- 
lots conti nues. “We want to see
these bal lots, see that they are
cor rectly coun ted “,jus ti fies an
Ame ri can. In addi tion, Donald
Trump has deman ded that the
bal lots be recoun ted. He
accuses the Demo crats of
fraud and now he is increa sing
pres sure.

To conclude, the Ame ri can
elec tions are still under ten sion
due to the result of the elec tion
of Joe Biden as the pre sident-
elect of the Uni ted States.

(Brea king news  : After this
edi tion went to print we have
heard that Pre sident Trump has
allo wed the trans fer pro cess to
begin, but still without admit ting
defeat. )

Sarah CHAPELLE
T4 

Dessin représentant l'inégalité salariale
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Parmi les inéga li tés entre les
hommes et les femmes, l'une
d'entre elles fait débat  : les
inéga li tés sala riales.

 
L'in éga lité sala riale touche

énor mé ment de pays dans le
monde dont la France qui fait
par tie des pays tou chés par ce
pro blème. Les femmes
touchent en moyenne 9  % de
moins que les hommes alors
qu'ils exercent un tra vail de
valeur égale. Cet écart selon
l'IN SEE est d'en vi ron 25 % pour
tous les postes confon dus et
atteint les 37 % au moment du
départ à la retraite.Si l'on ne
prend pas en compte les dif fé- 
rentes primes et autres
"variables" des salaires, il y a
une dif fé rence moyenne d'en vi- 
ron 15.4 % entre les hommes et
les femmes en 2017, ce qui
place la France à peine au des- 
sus de la moyenne euro péenne
qui est d'une dif fé rence de
16 % entre les deux sexes. La
ministre du tra vail, Muriel Péni- 

caud dit que selon "L'in dex
d'éga lité hommes-femmes",
uni que ment 6  % des entre- 
prises fran çaises versent des
salaires égaux à leurs
employés. Dans ce même
docu ment, "l'in dex d'éga lité
hommes-femmes", nous appre- 
nons aussi qu'une entre prise
sur cent qui contient plus de
1000 sala riés verse des salaires
égaux.

Pour illustrer cette différence
des salaires prenons l'exemple
de l'année 2015, lorsqu’un
homme recevait un salaire de
2438 €, une femme ne touchait
seulement que 1986  € alors
que les deux exerçaient la
même profession, ce qui
d'après les calculs donne un
pourcentage de 18.5 %, ce qui
représente l'écart moyen entre
les hommes et les femmes
dans toutes les professions.

Justine BOULLARD,
P4
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Anxiété et hypersensibilité : quand notre esprit
nous emprisonne
Vous avez forcément, dans votre entourage, cette personne plus irritable ou plus renfermée que les autres, qu’il semble impossible
de comprendre. Peut-être même que vous êtes cette personne ; voici donc, pour vous et les autres, deux exemples d’explication
pour ce genre de comportement.

Quand les applications entrent dans la vie d'un
lycéen...
On estime de nos jours que 96 % des lycéens possèdent un téléphone portable et qu'en moyenne, ils passent trois heures par jour
sur les applications de leur mobile. Certaines de ces applications, nous aident dans la vie scolaire...
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Albert Einstein, génie hypersensible

D
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Selon l’OMS en 2017, 25  %
de la popu la tion mon diale est,
a été ou sera concer née par un
trouble men tal. On connaît mal
ce genre de trouble et pour tant,
on croi sera for cé ment tous, à
un moment de notre vie, quel-
qu’un qui en souffre.

Et si on connais sait mieux ce
genre de pro blème, alors inter- 
agir avec des per sonnes
sujettes aux dits pro blèmes
serait plus simple et sur tout
plus sain.

La peur omniprésente 

Il y a ceux qui ont peur, de
cette peur qui colle à la peau et
ne peut être oubliée. On dit
qu’ils sont sujets à des troubles
anxieux, qu’on appelle aussi
sou vent sim ple ment l’an xiété. A
ne pas confondre avec le sen ti- 
ment d’an xiété, pas sa ger, qui
est selon le Larousse une
«  inquié tude pénible, ten sion
ner veuse, cau sée par l’in cer ti- 
tude, l’at tente ».

Etre vic time de trouble

anxieux, donc, c’est res sen tir
de l’an xiété au quo ti dien. C’est
la gorge qui se sert, les mains
qui tremblent, les nœuds dans
l’es to mac, les crises d’an- 
goisse… Ça peut être l’an xiété
géné ra lisé, c’est-à-dire de l’an- 
xiété qui s’in cruste en soi pen- 
dant plus de six mois et qui
per turbe le som meil et la
concen tra tion et crée de l’ir ri ta- 
bi lité, des maux de tête ou des
cour ba tures. Ça peut être le
trouble panique, et là, bien sûr,
ce sont les crises de panique
dont on est vic time, avec les
nau sées, les pal pi ta tions et la
sen sa tion d’étran gle ment. Ça
peut être aussi la pho bie spé ci- 
fique, qui fait qu’on a une peur
extrême d’une chose en par ti- 
cu lier, comme les arai gnées, le
vide ou les foules.

A tout cela s’ajoute les TOC,
Troubles Obses sion nels Com- 
pul sifs. Enfin, il y a une pho bie
un peu par ti cu lière et han di ca- 
pante, la pho bie sociale. On
pour rait écrire un livre entier sur
l’an xiété, mais si vous vou lez un
bref aperçu, écou tez Anxiety,
de Julia Michael, vous com- 
pren drez.

Hypersensibilité

Cepen dant, pleu rer sou vent,
pen ser trop, réagir vive ment à
des reproches, ce n’est pas
avoir des troubles anxieux  ;
mais ça peut-être autre chose :
l’hy per sen si bi lité, qui est un
trait de carac tère et non un
trouble men tal.

L’hy per sen si bi lité, on en a
tous déjà entendu par ler. Seule- 
ment, on ne sait pas tou jours
exac te ment ce que c’est. Cer- 
tains se reven diquent comme
l’étant sans savoir exac te ment
sa signi fi ca tion  ; d’autres
ignorent tota le ment l’être et, par
consé quent, ne se connaissent
pas vrai ment, ce qui est très
han di ca pant pour s’épa nouir.

Cepen dant, selon la psy cho- 
thé ra peute amé ri caine Elaine
N. Aron, spé cia liste du sujet,
une per sonne sur cinq est
hyper sen sible. Alors, qu’est ce
que ça veut dire, exac te ment ?

Comme toute carac té ris tique
de notre pro fil psy cho lo gique, il
est dû à des évé ne ments de
notre vie. La seule par ti cu la rité
ici serait que l’hy per sen si bi lité
peut prendre racine dès le
stade de fœtus, si la mère subit
un choc émo tion nel durant sa
gros sesse. En revanche, ce
n’est pas défi ni tif. Et, sur tout,
l’hy per sen si bi lité ne se mani- 

feste pas tou jours de la même
façon.

Elle peut d’abord être sen si- 
tive. C’est donc la même chose
que pour les émo tions, mais
pour les sens  : les sons trop
forts. Par exemple, ils peuvent
deve nir insup por tables.

Eponge à émotion

Elle peut, ensuite, être émo- 
tive, c’est-à-dire que chaque
émo tion est plus déve lop pée
que pour quel qu’un qui n’est
pas hyper sen sible. Ainsi,
chaque parole un peu trop
agres sive ou remarque néga- 
tive peut faire naître une boule
amère dans la gorge. A cela
s’ajoute une empa thie impor- 
tante qui trans forme les émo- 
tions des autres en ses propres
émo tions.

Et, bien sûr, il y a les rumi na- 
tions – over thin king en anglais –
qui peuvent deve nir un véri- 
table cau che mar (retour ner des
mil lions de fois une situa tion ou
un pro blème dans sa tête pour
le com prendre ou rejouer
encore et encore une scène
désa gréable).

D’autres carac té ris tiques qui
peuvent reve nir chez les hyper- 
sen sibles sont l’ob ses sion de
l’utile et l’in dé ci sion.

Ni qualité ni défaut

Voilà, on a fait à peu près le
tour ; mais l’hy per sen si bi lité est
dif fé rente pour cha cun, et les
carac té ris tiques varient. En
revanche, il ne faut jamais la
consi dé rer comme néga tive.

L’hy per sen si bi lité n’est pas
un défaut, et si elle peut gâcher
la vie, elle a aussi la capa cité
de la rendre incroyable.

Parce qu’être hyper sen sible,
c’est aussi savoir appré cier
plei ne ment la beauté du
monde. C’est res sen tir un bon- 
heur mille fois plus intense.
C’est s’émou voir des petites
choses qui valent la peine
qu’on les remarque. C'est avoir
le pou voir de s’in té res ser aux
autres et à ce qu’ils res sentent.
Et puis c’est avoir une créa ti vité
assez déve lop pée pour être
capable d’ap por ter un peu de
sa vision du monde char gée de
cou leurs et d’émo tions
intenses.

Diane Pollet

De nos jours, nos télé phones
sont presque notre troi sième
main. Disons qu'ils nous sont
indis pen sable dans notre vie
de tous les jours et cela éga le- 
ment grâce aux appli ca tions.
En tant que lycéens, nous uti li- 
sons déjà tous, cer taines appli- 
ca tions, utiles pour la vie
sociale mais en uti li sez- vous
éga le ment pour la vie sco laire ?
C'est pour quoi je vais vous
don ner cer taines appli ca tions
qui vous seront, je l'es père,
utiles pour vous aider à avan- 
cer en cours et dans n'im porte
quelle matière :

Ces appli ca tions sont com- 
pa tible s avec IOS et Android.

 
Fran çais
 
Mot du jour   :  Il y a des cen- 

taines de mots dont tu ne
connais ni le sens, ni l'exis- 
tence. Apprend un nou veau
mot chaque jour  ! Enri chis ton
voca bu laire, tes copies de
com men taires lit té raires et
deviens le plus intel li gent de
tes amis.

 
VTFC (Va Te Faire Conju- 

guer)  :  Un vrai Bes che relle...
Conjugue tous les verbes dont
tu es moins sûr de leur conju- 
gai son !

 
Maths
 
Pho to math  : Une appli ca tion,

pour moi, hyper ingé nieuse  !
Avec celle-ci, plus de mau- 
vaises notes pour les devoirs
de maths. C'est une appli ca tion
qui cal cule par le biais de scan
d'un cal cul écrit (sur une feuille)
à une vitesse mira cu leuse en
pas sant par toutes les étapes,
ainsi, don nant un résul tat
détaillé du cal cul que l’on a
sim ple ment scanné (d’un exer- 
cice par exemple)

 
Anglais - Lit té ra ture Anglaise
 
BBC News  : Avec l’ap pli ca- 

tion BBC News, suis l’ac tua lité
avec la chaîne d’in for ma tion
inter na tio nale de réfé rence. Lis
de nom breux articles, consulte
pho tos et vidéos d’ac tua lité et
écoute éga le ment la radio BBC.
Elle t'ai dera donc à t'amé lio rer
ou te per fec tion ner en anglais
mais éga le ment à suivre ou te
ren sei gner sur l’ac tua lité anglo- 
phone.

 
BBC Lear ning English  : En

rela tion avec BBC News, cette
appli ca tion pro pose des exer- 
cices et de nom breuses vidéos
per met tant une immer sion dans
le monde anglo phone.

 
Can tine
 
Newrest : Elle per met, si tu es

demi-pen sion naire d’avoir
accès au menu de la semaine à
la can tine de ton lycée et sur- 
tout, de don ner ton avis sur la
qua lité, la quan tité... du ser vice.
(Le chef cui si nier du lycée est
très atten tif et com pré hen sif aux
remarques)

 
Agenda, Rap pels, To Do List
 
Google Agenda, Any. do  : Ce

sont deux super agen das qui
réfé ren cient les évè ne ments,
les objec tifs, les rap pels, les
tâches ajou tées.... Ils sont tous
deux très com plets et même
plus que ceux déjà inté grés
dans le télé phone.

 
Révi ser en fai sant ses

propres fiches de révi sion
 
Quiz let, Mémo Flash :  C'est le

moyen le plus facile de s'en traî- 
ner et de mémo ri ser ce que l'on
apprend. Le but étant de créer
ses propres listes de cartes
mémo ou de choi sir parmi des
mil lions de listes déjà créées
par d'autres étu diants. D'un
côté la ques tion et de l'autre, la
réponse... Une super façon
d'ap prendre !

 
Cours, mini-cours, quiz de

révi sion
 
School Mouv   : Toutes tes

matières direc te ment dans l'ap-
pli ca tion. Tu peux, dans chaque
cha pitre retrou ver des courtes
vidéos syn thé ti sant le cours,
des fiches de cours ainsi que
des quiz. Le tout soi gneu se- 
ment pré paré par des pro fes- 
sion nels de l'Edu ca tion Natio- 
nale pour tou jours col ler au pro- 
gramme offi ciel.En moyenne,
plus de 1 000 000 élèves déjà
ins crits ont gagné 2,6 points à
leur moyenne géné rale. Alors,
qu'at tends-tu pour t'ins crire ?

 
Nomad Edu ca tion   : Un peu

dans le même prin cipe que
School Mouv, cette appli ca tion
réfé ren cie toutes les matières
pour révi ser avec des mini-
cours, des quiz et des annales
entiè re ment rédi gées par des
pro fes seurs de l’Édu ca tion
Natio nale et conforme au pro- 
gramme offi ciel 2020-2021.

 
Tra duc tion  Anglais, Espa gnol,

Alle mand, Chi nois...
 

Reverso  :  Il existe des cen- 
taines d'ap pli ca tions de tra duc- 
tion, mais pour moi, celle-ci
reste la meilleure. Elle tra duit
des mots et même des phrases
avec leurs syno nymes et inclut
dans des phrases pour les
retrou ver dans leur contexte.
Elle pro pose éga le ment des
quiz, des cours et des entrai ne- 
ments dans la langue sou hai- 
tée.

 
Trai te ment de texte - Pré sen- 

ta tion, Affiches... 
 
Canva   : Une appli ca tion de

gra phismes ! Elle per met grâce
à des modèles de créer des
affiches, des docu ments, son
CV... Une appli ca tion très utile
pour faire de jolies pré sen ta- 
tions.

 
Google Drives  (Docs...)  :

Asso cié à son compte gmail, tu
peux retrou ver tes docu ments,
tes power point direc te ment sur
télé phone (pour avan cer plus
vite, modi fier quelque chose à
la der nière minute...).

 
Noter ses cours 
 
Dra gon Dic ta ton, Speech- 

notes  : Par ler au lieu d'écrire,
voilà le rêve de tout étu diant.
Ces deux appli ca tions le réa- 

lisent ! Elles per mettent de dic- 
ter un devoir sans uti li ser les
mains. Elles retrans crivent
immé dia te ment tes paroles
sous forme de texte.

 
Scan Pro  : C'est tout sim ple- 

ment un scan ner de n'im porte
quel docu ment. Je trouve
impor tant de men tion ner cette
appli ca tion car lorsque tu
loupes un cours, tu pour ras le
rat tra per grâce au scan de tes
copains et le voir plus net.

 
Notes :  Cette appli ca tion déjà

inté grée au télé phone est je
trouve, utile, notam ment pour le
grand oral. Cer taines choses
dans la vie nous font pen ser à
d'autres, mais notre cer veau est
dans l'im pos si bi lité de tout rete- 
nir. C'est pour quoi, lorsque tu
as une idée, note-là !

 

Noa COISY CANU 
T4 
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Thanksgiving : la covid s'invite à la fête
Cette tradition qui existe depuis des siècles, pourra-t-elle
perdurer compte tenu des conditions sanitaires ?

Prix Bayeux : hommages aux reporters de
guerre
Du 5 au 11 octobre 2020 se déroulait la 27e édition du prix de
Bayeux Calvados- Normandie.

L'hôpital est-il écologique ?
Le contexte sanitaire actuel laisse penser que le bilan
environnemental des hôpitaux n'est pas glorieux.

Liberté exprime-toi !
La liberté d'expression est en France depuis la Révolution une
liberté fondamentale
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Un exemple de dinde traditionelle
de thanksgiving.
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Thanks gi ving est l’une des
fêtes les plus fameuses aux
États-Unis. Elle est célé brée
tous les qua trièmes jeudi du
mois de novembre. Ce jour est
si impor tant qu’il est devenu
férié. La tra di tion fait que les
familles se réunissent autour
d’un gigan tesque repas.

D'où vient la célébration de
Thanksgiving ?

Thanks gi ving signi fie « action
de grâce  ». Cette fête a vu le
jour dans les années 1620,
après l’ar ri vée des colons de
l’équi page du May flo wer dans
la baie de Ply mouth au Mas sa- 
chu setts, où une tribu (les
Wam pa noags)s’était déjà ins- 
tal lée avant.

Les colo ni sa teurs ont dû faire
face à une dif fi culté lors des
récoltes de nour ri ture. Ils ont
donc eu de moins en moins de
réserves. Les indiens d'Amé- 
rique, bien veillants, leur ont
donné de la nour ri ture, appris
com ment culti ver du maïs et
com ment chas ser.

Les colons, heu reux d’avoir
cueilli leur pre mière récolte,
déci dèrent d’in vi ter les autoch- 
tones à célé brer cette pre mière
récolte en par ta geant un grand
repas avec eux. Ils ont alors
mangé leur butin mais aussi de
la dinde (qui venait à cette
époque, du Nou veau Monde).
Ce fut alors le pre mier Thanks- 
gi ving.

Il a, mal gré tout, fallu attendre
1863 pour que le pré sident

amé ri cain, Abra ham Lin coln,
déclare offi ciel le ment Thanks gi-
ving comme un jour de fête
natio nale.

Cette fête est, par ailleurs,
célé brée offi ciel le ment tous les
qua trièmes jeu dis du mois de
novembre depuis 1941 par le
Congrès, elle consiste à par ta- 
ger un repas très copieux avec
notre famille, nos amis, nos
proches... Lors de ce dîner
s'ins talle le plai sir de goû ter
une ample dinde mais aussi
d’autres plats suc cu lents
comme la tarte à la citrouille.
Cela a donné nais sance àune
céré mo nie pré si den tielle au
sein de la Mai son Blanche,
dans laquelle le pré sident des
États-Unis gra cie deux dindes.

La fête amé ri caine a pris une
dimen sion mon diale. Elle est,
main te nant, fêtée dans beau- 
coup de pays. Elle est consi dé- 
rée comme une célé bra tion
plus impor tante que la fête
natio nale des USA (le 4 juillet)
mais aussi plus impor tante que
Noël. En effet, Thanks gi ving
ras semble beau coup de per- 
sonnes et n’a aucun lien poli- 
tique ou reli gieux, ce qui per-
met à tout le monde d'y par ti ci-
per.

Tous les ama teurs de
Thanks gi ving espèrent que
cette tra di tion pourra se pro-
duire cette année, comme
depuis plus de 75 ans, mal gré
les condi tions sani taires. Il faut
noter que les États-Unis
viennent de dépas ser le cap
des 12 mil lions de cas de coro- 

na vi rus et plus de 255 000 per- 
sonnes en sont décé dées. La
ques tion de la célé bra tion de la
fête n'est donc pas ano dine... 
Espérons alors que l'épi dé mie
de coro na vi rus ne pourra pas
empê cher la célé bra tion de
cette fête, étant donné que le
res pect des gestes bar rières
pour rait être une solu tion au
ras sem ble ment des familles.

Adlimi Ibtissam et 
Secouard Romane

(T4) 

Ce prix est un évé ne ment
asso cié au dépar te ment du
Cal va dos ainsi qu'à la région
Nor man die. Depuis 1994, il
récom pense les auteurs des
repor tages ren dant hom mage
aux jour na listes de guerre et à
tous les risques qu'ils prennent
au quo ti dien pour nous faire
par ve nir des infor ma tions
libres. A l'oc ca sion de ce prix,
nous pou vons décou vrir l'ac- 
tua lité du monde entier, par fois
incon nue ou peu connue, par
l'in ter mé diaire de ces repor- 
tages. Chaque année, l'évé ne- 
ment ne cesse d'évo luer tout
en ras sem blant un grand
nombre de per sonnes.

10 reportages et un
vainqueur

En cette année 2020, une
grande par tie du public votait à
dis tance pour des rai sons sani- 
taires liées au Covid-19. Dix
repor tages étaient pré sen tés
mais un seul pou vait rece voir le
prix. Dans ces dif fé rents repor- 
tages, on a pu voir la situa tion
de deux pays en guerre  : la
Syrie et la Libye nous mon trant
le quo ti dien de leurs habi tants
n'ayant aucun autre choix que
de fuir. 

De plus, on peut s'in for mer
sur la traque de dji ha distes en
Irak, sur les mani fes ta tions uni- 
ver si taires à Hong Kong ainsi
que sur la sépa ra tion des
familles ouï ghours en Tur quie et

en Chine. Il y a plu sieurs prix à
rece voir. Le repor tage qui a
reçu le prix Amnesty Inter na tio- 
nal et le prix Région Nor man die
des lycéens et des appren tis
est le deuxième qui a été pré- 
senté, celui concer nant les ouï- 
ghours.

Le peuple ouïghour opprimé

Les ouï ghours sont d'ori gine
turque  et de reli gion musul-
mane. Ils sont envi ron 11 mil- 
lions à vivre en Chine dans la
région du Xin jiang. La répres- 
sion ouï ghoure com mence en
2016 avec l'ar ri vée au pou voir
de Xi Jim ping. Le gou ver ne- 
ment chi nois sou haite faire dis- 
pa raître leur culture. Pour cela,
il crée ce qu'il appelle des
"centres de réédu ca tion", sorte
de camps d'in ter ne ment dans
les quels les ouï ghours vivent
l'en fer. On estime qu'il en existe
envi ron 500 dans toute la
Chine.

On a aussi pu voir, dans le
repor tage, des témoi gnages
tou chants de parents qui ont
été sépa rés de leurs enfants.
En les écou tant, on peut res-
sen tir une pro fonde souf france
cau sée par la perte des êtres
qui leur sont les plus chers.
Même inter nées dans les
camps, les familles sont sépa- 
rées. Mal gré toutes ces infor-
ma tions, nous ne pou vons en
dire davan tage puisque les
jour na listes ont très peu de ren- 

sei gne ments sur le sujet des
ouï ghours en Chine.

Cer taines marques inter na tio- 
nales (Nike, Zara, Volsk wa gen,
Ama zon, H&M, Apple,...) uti- 
lisent la main d'oeuvre for cée
des ouï ghours pla cés dans les
camps d'in ter ne ment pour pro- 
duire en réa li sant tou jours plus
de béné fices. Mais, cer tains
agissent contre ces pra tiques,
comme par exemple des célé- 
bri tés inter na tio nales telles que
Omar Sy, Lae ti cia Hal ly day, le
réa li sa teur Jacques Audiard,
l'écri vain Sal man Rush die,...
Tous dénoncent ces crimes
contre l'hu ma nité. A tra vers ces
nom breuses per son na li tés, un
mou ve ment a vu le jour sur les
réseaux sociaux  : il consiste à
par ta ger un écran bleu tur- 
quoise, cou leur du dra peau
des ouï ghours, pour les sou te- 
nir.

Chloé BOSCHAT (S3) 
et Alice DELEQUE (S1)

Les hôpitaux produisent près d'une tonne de déchets par lit et par an.
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La pro duc tion de déchets
des hôpi taux a explosé avec
des tonnes de masques, de
sur blouses, de char lottes jetés
en rai son de la pan dé mie
Covid-19. Par exemple, La
Porte Verte à Ver sailles est pas- 
sée d'une tonne par mois à 6,5
tonnes en avril, au plus fort de
l'épi dé mie.

D'après une étude réa li sée
par le Comité déve lop pe ment
durable en santé, nom breux
sont les pro fes sion nels de
santé à vou loir tra vailler dans
un éta blis se ment plus res pon- 
sable en ges tion des déchets
puis qu'il serait 87 %.

Le ministre Oli vier Véran l'a
assuré  : «  L'hô pi tal va prendre
le virage du déve lop pe ment
durable  ». En atten dant les
mesures qui, a priori, seraient
pour 2021  , nom breux sont les
sites déjà en route dans la dimi- 
nu tion de leur empreinte éco lo- 
gique. Des ini tia tives tentent
d'amé lio rer ce bilan envi ron ne- 
men tal des hôpi taux comme  :
le tri des déchets infec tieux. En
effet, ils repré sentent un volume
impor tant, 250 kilos par lit et
par an en moyenne. Leur des- 
truc tion coûte cher. Or, 50 à
85  % des déchets sont mal
triés et sont trai tés à tort entraî- 
nant des sur coûts. Pour pal lier
cela l'hô pi tal La Porte Verte de
Ver sailles a modi fié sa façon de
trier. L'éta blis se ment n'en voie à
trai ter que les déchets avec un
liquide bio lo gique ou en
contact avec un patient infecté.

En finir avec le tout jetable !

700 000 tonnes de déchets
chaque année, dont 80 % d'or- 
dures ména gères, sont pro duits
par les hôpi taux. L'hô pi tal de
Saint-Chély-d'Ap cher en Lozère
tente de réduire sa quan tité de
déchets notam ment en aban- 
don nant la vais selle jetable et
en la rem pla çant par de la vais- 
selle en por ce laine (sauf pour
les patients iso lés ou atteints
du Covid-19). Même si les
masques jetables sont tou jours
uti li sés par les soi gnants, les
blouses, elles, sont lavables.
Les hôpi taux peuvent aussi
réduire les émis sions de

dioxyde de car bone au bloc.
Une étude a estimé qu'un
patient endormi au bloc aurait
le même impact envi ron ne men- 
tal qu'un aller-retour Paris-Lyon
en voi ture.

Au CHU de la Pitié-Sal pê- 
trière, à Paris, les anes thé sistes
ont pour pro jet d'éli mi ner les
gaz anes thé siants les plus pol- 
luants. Le pro toxyde d'azote a
ainsi été banni. Pas d'in quié- 
tude, « on peut s'en pas ser en
lui sub sti tuant des antal- 
giques  », explique la doc teure
Jane Muret.

Mathias CHODAN. 
T1

La Marianne baillonnée
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La liberté d'ex pres sion est un
pilier de la démo cra tie, elle per- 
met d'ex pri mer  ses opi nions
libre ment. Mais lorsque le 7 jan- 
vier 2015 deux ter ro ristes
assas sinent onzes per sonnes,
dont cinq des si na teurs, dans
les locaux de Char lie Hebdo, à
cause des nom breuses cari ca- 
tures publiées par le jour nal
sati rique, la liberté d'ex pres sion
a été remise en cause. Le 16
octobre 2020 c'est un pro fes- 
seur d'his toire géo gra phie,
Samuel Paty, qui a payé le prix
de cette liberté. Pour illus trer
son cours sur la liberté d'ex- 
pres sion, il avait mon tré à ses
élèves deux cari ca tures du pro- 
phète Maho met. Il leur avait
pour tant laissé le choix de
regar der ou non, parce que la
liberté des uns s'ar rête là  où
com mence celle des autres,
mais il fut assas siné par un
homme de 18 ans. Le 21
octobre 2020 le Pré sident de la
Répu blique lui a rendu un hom- 
mage natio nal dans la cour
d'hon neur de la Sor bonne. Le
jour de la ren trée des classes
ce sont les élèves, de la mater- 
nelle à la ter mi nale, qui ont
observé une minute de silence
en hom mage à ce pro fes seur
mort pour la liberté. Cette
minute de silence accom pa- 
gnée de la lec ture de la " Lettre
au ins ti tu teurs " de Jean Jau rès,
a donné un goût par ti cu lier à
cette ren trée à l'am biance déjà
inha bi tuelle puisque confi née.

 

"Lettre au ins ti tu teurs" de
Jean Jau rès

 
"Vous tenez en vos mains l'in- 

tel li gence et l'âme des enfants ;
vous êtes res pon sables de la
patrie.

Les enfants qui vous sont
confiés sont Fran çais et doivent
connaître la France, sa géo gra- 
phie et son his toire : son corps
et son âme. Ils seront citoyens
et ils doivent savoir ce qu'est
une démo cra tie libre, quels
droits leur confèrent, quels
devoirs leur impose la sou ve rai- 
neté de la nation. Enfin ils
seront hommes, et il faut qu'ils
sachent quel est le prin cipe de
notre gran deur : la fierté unie à
la ten dresse. Il faut qu'ils
puissent se repré sen ter à
grands traits l'es pèce humaine
et qu'ils démêlent les élé ments
prin ci paux de cette œuvre
extra or di naire qui s'ap pelle la
civi li sa tion. Il faut leur mon trer
la gran deur de la pen sée  ; il
faut leur ensei gner le res pect et
le culte de l'âme en éveillant en
eux le sen ti ment de l'in fini qui
est notre joie, et aussi notre
force.

Il faut que le maître lui-même
soit tout péné tré de ce qu'il
enseigne. Il faut qu'il se soit
émer veillé tout bas de l'es prit
humain. Alors, et alors seule- 
ment, lorsque par la lec ture
soli taire et la médi ta tion, il sera
tout plein d'une grande idée et
tout éclairé inté rieu re ment, il
com mu ni quera sans peine aux
enfants la lumière et l'émo tion

de son esprit. Ah  ! Vous serez
plus que payés de votre peine,
car vous sen ti rez la vie de l'in- 
tel li gence s'éveiller autour de
vous.

Les enfants ont une curio sité
illi mi tée, et vous pou vez tout
dou ce ment les mener au bout
du monde. Lorsque vous leur
aurez parlé des grandes
choses qui inté ressent la pen- 
sée et la conscience humaine,
vous aurez fait sans peine en
quelques années œuvre com- 
plète d'édu ca teurs. Dans
chaque intel li gence il y aura un
som met, et, ce jour-là, bien des
choses chan ge ront."

Mélissande LEGENDRE
S4 

https://www.google.com/url?sa=i&url=https%3A%2F%2Fwww.geo.fr%2Fvoyage%2Fpetite-histoire-de-thanksgiving-la-fete-la-plus-importante-du-calendrier-americain-193287&psig=AOvVaw2RBAe-iEHJP9UoGjoeGyob&ust=1606326050676000&source=images&cd=vfe&ved=0CAIQjRxqFwoTCMjH4t7Pm-0CFQAAAAAdAAAAABAD
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